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Internet Haut débit en Afrique centrale

Intelsat signe un accord avec Stratosat Datacom

La société Intelsat, spécia-
lisée dans la fourniture de 
services de télécommu-
nications par satellites, a 
signé, le 19 août 2019, un 
accord de partenariat avec 
Stratosat Datacom dans 
l’optique de fournir de la 
connectivité Internet haut 
débit dans toute l’Afrique 
centrale, rapporte l’agence 
Écofin.
D’après Brian Jakins, le 
vice-président régional 
d’Intelsat en Afrique, l'en-
treprise veut rendre le 
haut débit plus accessible 
pour les entreprises et les 

communautés parce qu’il 
est "essentiel pour soutenir 
la croissance des écono-
mies locales et régionales". 
En combinant la connec-

tivité haut débit gérée à 
partir du réseau mondial 
de satellites d’Intelsat aux 
services d’ingénierie et 
de gestion à valeur ajou-

tée de Stratosat Datacom, 
les deux parties estiment 
avoir les compétences et 
les capacités pour susci-
ter  un éveil numérique 

dans la région qui a encore 
de gros problèmes d’accès 
aux connexions fiables.
À travers le service géré 
Stratosat NextGen, op-

timisé par sa solution 
FlexEnterprise, Intelsat 
devrait améliorer la por-
tée et les performances 
des réseaux des petites, 
moyennes et grandes en-
treprises de la région, no-
tamment les écoles, les 
hôpitaux, les sociétés fi-
nancières, les sociétés mi-
nières et agricoles.
Au-delà de la fourniture 
Internet haut débit aux 
coins non connectés de 
l’Afrique centrale, l’inves-
tissement d’Intelsat aux 
côtés de Stratosat Next-
Gen devrait aussi garantir 
à l’entreprise de nouvelles 
sources de revenus grâce à 
la forte demande qui sera 
suscitée sur ces nouveaux 
marchés.
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Intelsat va booster la communication de ....
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...de l’internet haut débit au Gabon.
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Atelier de formation de la Société civile/Droits de l'Homme

Représentativité des "groupes marginalisés" dans les 
sphères politiques

Étendues sur deux jours, 
ces assises ont permis la 
formation des acteurs de 
la société civile sur les stra-
tégies et les techniques de 
mobilisations des déten-
teurs de droits pour l'adop-
tion des politiques visant 
la participation politique 
des groupes marginalisés.

Le Centre des Nations 
unies pour les droits de 
l'Homme et la démocratie 
en Afrique centrale et le 
Bureau régional des Na-
tions unies pour l'Afrique 
centrale (Unoca) viennent 
d'organiser, durant deux 
jours à Libreville, un ate-
lier de formation des ac-
teurs de la société civile 
gabonaise sur les straté-
gies et techniques de mo-
bilisation des détenteurs 
de droit pour l'adoption 

de politiques visant la par-
ticipation politique des 
groupes généralement 
marginalisés.
L'objectif visé était de 
permettre aux Ong et aux 
différents acteurs concer-
nés d'être outillés pour 
l'adoption de politiques fa-
vorables aux femmes, aux 
personnes handicapées et 
aux populations autoch-
tones, communément ap-
pelées Pygmées. Cet atelier 
a aussi permis de faire un 

état des lieux sur la parti-
cipation de ces "groupes 
marginalisés" aux pro-
cessus électoraux et leur 
représentativité dans les 
sphères politiques et dans 
la Fonction publique.
À l'ouverture des travaux, 
le Pr. Jean Jacques Pu-
russi, conseiller droits de 
l'homme à l'Unoca, a lu le 
message conjoint du Pnud, 
de l'Unoca et du Bureau du 
Haut-commissaire des Na-
tions unies pour les droits 

de l'Homme pour l'Afrique 
centrale. Ces institutions 
onusiennes ont salué les 
actions du gouvernement 
gabonais pour répondre 
à ses engagements dont 
le Pacte international 
des droits économiques 
sociaux et culturels, la 
Convention internationale 
sur l'élimination de toutes 
les formes de discrimina-
tions raciales, la Conven-
tion contre la torture et 
autres peines et traite-

ments cruels, etc. "Notre 
reconnaissance va aussi 
aux organisations de la 
société civile pour leur en-
gagement à accompagner 
l'État pour promouvoir et 
mieux protéger les droits 
humains", a encouragé le 
conseiller onusien.
À l’issue des travaux, les 
participants ont exprimé 
leur satisfaction et leur 
souhait de voir se pérenni-
ser ce type d'initiative en 
faveur des plus faibles.
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  Plusieurs ONG de défense des droits de l’Homme 
ont participé à la formation. 
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  Les participants au terme des assises. 
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Production de Gaz naturel liquéfié en 2019
62 000 milliards de francs d’investissements attendus en Afrique

SELON un rapport d’Africa 
Oil & Power, la plateforme 
pour les politiques et les 
investissements dans le 
domaine de l'énergie en 
Afrique, le domaine du 
gaz naturel liquéfié (GNL) 
va accueillir des inves-
tissements de l'ordre 
de 103 milliards de dol-
lars (62  000 milliards de 
francs), avant la fin de l’an-
née 2019, indique l’agence 

Ecofin.
Ce rapport montre égale-
ment le changement de pa-
radigme énergétique sur 
le continent qui se traduit 
par un fort engouement 
pour le GNL.
Lesdits investissements 
sont attendus dans des 
projets au Nigeria, no-
tamment celui du sep-
tième train de la NLNG ; 
en Egypte, avec les déve-
loppements des capacités 
dans la Méditerranée ; au 
Mozambique, en Maurita-
nie, au Sénégal, au Came-
roun, en Afrique du Sud, 

en Guinée équatoriale, etc. 
Dans ces pays, plusieurs 
projets ont été annoncés et 
les premiers efforts pour 
leur mise en œuvre ont dé-
marré.
Cela traduit la volonté 
des pays du continent 
d’obtenir de l’électricité 
fiable et rentable, dans 
un contexte où plusieurs 
études montrent qu’en 
l’état actuel du marché, 
la liquéfaction du gaz est 
considérée comme la stra-
tégie la plus rentable pour 
réaliser le potentiel gazier 
de l'Afrique.

Le document indique qu’en 
2019, la forte consom-
mation de charbon et le 
manque de fiabilité de la 
production d'électricité 
font du gaz naturel une 
solution intéressante pour 
diversifier les sources de 
production d'électricité.
Pour rappel, le continent 
détient 7,1 % des réserves 
mondiales prouvées de 
gaz et devrait contribuer 
à près de 10 % de la crois-
sance de la production 
mondiale, jusqu'en 2024.

(Source : Ecofin)
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Pérenco est le leader national dans la production de 
gaz naturel liquéfié.
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